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La 24ème vague d’enquêtes https://librairie.ademe.fr/cadic/
8373/Barometre-changement-cl imatique-vague-2024-
graphiques.pdf   de l’ADEME ( Organisme d’état. l’Agence de la 
transition écologique https://www.ademe.fr ), mérite d’être 
connue. Elle nous donne une image des opinions des français 
sur les questions écologiques. J’ai  pensé que vous seriez 
intéressés.


Bien sûr, il y a des questions qui ne sont pas posées ou mal 
posées, selon le goût de chacun.  Par exemple, pour moi, il manque toujours  une 
question dans toutes les enquêtes : 

- que faudrait-il qu’il se passe pour que vous vous mêliez de vos affaires directement et 

collectivement ? Ou bien 
- la situation est-elle urgente et de nature à changer l’ordre des priorités ?


Dans cette enquête, il se dégage une tendance persistante qui ne correspond 
absolument pas à l’apathie ou la résistance locales. Je ne peux donc pas me résoudre 
à me taire ni à caresser quiconque dans le sens du poil ; si ce n’est avec des orties !


Je publie cette enquête dans l’espoir qu’il se passe quelque chose de significatif sur 
le territoire, c’est-à-dire que nous trouvions le courage de nous y mettre collectivement. 
Il est injuste de critiquer les élus comme s’ils étaient des prestataires de services si on ne 
se lève pas de son fauteuil pour collaborer d’une manière ou d’une autre.


Je réitère ma requête : il faut réaliser une enquête d’envergure sur les communes, sur le 
territoire, de façon à ce que nous ayons une image de nous-mêmes ; que les élus cessent 
de savoir ce que l’on pense sans jamais oser nous le demander ; qu’ils cessent de savoir 
ce qui est bon pour nous  ; que l’on sache aussi ce qu’ils pensent eux-mêmes.  

Un dernier truc. On constate dans cette enquête qu’au final, celles et ceux qui résistent 
à tout changement, qui relativisent, qui rassurent, ou qui placent leurs espoirs dans des 
bidules biotechnologiques, pèsent dans les choix d’un poids qu’ils n’ont pas réellement 
dans l’opinion. Comment s’y prennent-ils ? 

On constate que la majorité ne pèse pas sur les choix. Comment s’y prend-t-elle ?


Oui mais que faire ? Me dit-on régulièrement.  
Je réponds : comment régler un problème collectif si on n’en fait pas un problème 
collectif, mais seulement une question de comportements individuels ? 

Le problème du monde n'est pas dû au pouvoir des gens mauvais et malfaisants, le problème vient plutôt de l'inactivité 
des gens en faveur du bien. Les gens qui veulent le bien sont inactifs, désorganisés, ils ne se mettent pas en réseau. 
Shamdhong Rimpoché. Ex-premier ministre du gouvernent tibétain en exil


Jacques VARIENGIEN

Ce que pensent les français

https://librairie.ademe.fr/cadic/8373/Barometre-changement-climatique-vague-2024-graphiques.pdf
https://librairie.ademe.fr/cadic/8373/Barometre-changement-climatique-vague-2024-graphiques.pdf
https://librairie.ademe.fr/cadic/8373/Barometre-changement-climatique-vague-2024-graphiques.pdf
https://www.ademe.fr


crédit photo couverture  Image de kroshka__nastya sur Freepik


 

 



 

 



 

Un peu court comme diagnostic. Comment résoudre un problème si on ne l’a pas défini correctement ?




 

 



 

 



 



 



 



 

 



 

 

Les dirigeants (et les élus dans une autre enquête) sont plus respectueux des démonstrations de la 
science que la population générale. C’est corroboré également par le niveau d’études ; ne pas en 
conclure que c’est une question d’intelligence svp. Je vous propose l’hypothèse que c’est une question 
de pouvoir sur les choses. Il faut bien que l’impuissance et le ressentiment trouvent un lieu d’expression. 
Et puis, pour les plus pauvres voire la classe moyenne, que peuvent-ils faire… de moins ?



 

Je suis sûr que ça vous surprend. 

On arrête de dire que les français s’en foutent ou veulent que rien ne change ? 




